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Nina MANASERYAN
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RÉSUMÉ

L’Holocène est une phase de changement important dans l’évolution de la faune sauvage en Arménie.
Au début de l’Holocène, la distribution géographique de la plupart des ongulés était semblable à celle du

dans la cuvette du Lac Sevan. Les sangliers, les chevreuils et les cerfs étaient répandus sur l’ensemble du
territoire. On trouvait le cheval sauvage dans la vallée de l’Ararat et à Shirak, l’onagre et la gazelle dans
la plaine de la rivière Araxe. Il existait une espèce reliquat, l’élan du Caucase, dans les forêts humides

Cependant avec le changement climatique à l’Holocène qui a transformé les milieux, la distribution des
e

biotopes naturels et l’anthropisation des milieux ont entrainé une réduction notable des espèces de plaine.
De nos jours, l’impact des facteurs anthropiques a atteint une portée maximale. Notre étude est basée sur une
documentation archéologique datée du Néolithique à l’âge du Fer. C’est au cours de ces périodes que l’on

: Pléistocène, Caucase, extinction des vertébrés, Néolithique, âge du Bronze, âge du Fer.
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INTRODUCTION

L’extinction de lignées philogénétiques ou de certaines espèces en particulier est un processus
complexe qui dépend de facteurs divers d’origine climatique, environnementale, biologique, pour ne citer
que les principales. En nous référant à la présence de restes fossiles des espèces animales sur les sites
archéologiques, nous nous proposons de faire une brève analyse de la faune arménienne, principalement
mammalienne, durant une période particulièrement intéressante de l’évolution de la faune, c’est-à-dire
au cours de l’Holocène. Pour suivre historiquement les changements dans la composition de la faune
en Arménie, nous avons utilisé les données archéozoologiques de sites ainsi que les sources littéraires
anciennes comme les écrits bien connus de Movses Khorenatsi (« History of Armenia ») datant du V

e s.
et d’Anania Shirakatsi (« Ashkharatsuyts », Yeremyan 1963) datant du VII

e s. dans lesquels se trouvent un
certain nombre d’informations relatives au monde animal de cette région. A ces époques, les frontières de
l’Arménie étaient bien plus étendues que les frontières actuelles, elles allaient de la mer Caspienne à la mer
Noire et, au sud, atteignaient la Méditerranée (la grande Arménie de 95-55 av. J.-C.). Il est évidemment

territoire de l’Arménie. L’Holocène est l’une des phases-clef de l’évolution du monde. Cette période est

d’une manière différente par rapport aux périodes précédentes, de façon de plus en plus intensive, ce qui va
avoir un effet, entre autres, sur la formation et le développement de la faune de vertébrés.

Cette analyse est basée sur du matériel en grande partie inédit, des données ostéologiques et des données
iconographiques, provenant de plus de 80 sites archéologiques. Cette documentation permet de couvrir une

de restes osseux de chaque espèce donnée dans le matériel faunique de la fouille. Pour les périodes de
l’Holocène, les vestiges provenant des contextes de type habitat sont des témoins privilégiés car ils relèvent

aussi quotidiens de la vie. En revanche, les vestiges issus des contextes particuliers comme les contextes
funéraires, par exemple, n’apportent qu’une information limitée car ils correspondent à des sélections liées
aux rituels.

LE PLÉISTOCÈNE FINAL

Les travaux menés jusqu’à présent par les chercheurs ont montré que, à la période de transition entre le
Pléistocène et l’Holocène caractérisée par des épisodes alternants de réchauffement et de refroidissement,
l’augmentation brutale de la température durant les périodes chaudes a provoqué des changements
irréversibles de l’environnement. La réduction des glaciers du Grand Caucase et des zones froides
périphériques au cours de ces dernières glaciations a eu des implications évidentes sur les espèces végétales
et le monde animal – certaines espèces ont disparu, d’autres se sont adaptées, d’autres encore se sont
réfugiées dans des isolats et leur distribution géographique a été variable selon les altitudes et les milieux
(Vereshchagin 1971 ; Lioubine 1992). Sans aucun doute, la réduction des espèces et la disparition d’un
certain nombre de vertébrés ont été induites principalement par les conditions naturelles mais probablement
aussi par l’impact humain des populations paléolithiques.

Les études des restes osseux d’animaux récoltés dans les sites pléistocènes de la région arménienne ont
permis de découvrir une grande faune mammalienne formée d’ongulés, de carnivores et de représentants
des proboscidiens (Avakyan 1948 ; Vekua, Lordkipanidze 1998 ; Bar-Oz 2002).

Cette liste pourrait être largement complétée avec les espèces des autres groupes zoologiques, les
amphibiens, les poissons, les reptiles, les oiseaux et même les insectes. En effet, un grand nombre parmi
les espèces de petite taille a pu être chassé ou capturé et ainsi entrer dans la diète des groupes humains.
Ces espèces n’ont pas été souvent retrouvées car elles ont pu être consommées sur place, sur des sites
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proboscibiens ( et ), des ongulés (le rhinocéros laineux,
, le rhinocéros étrusque, Dicerorhinus etruscus brachycephalus, le chameau,

sp., et le cheval, Equus stenonis) et le petit ours des cavernes ( cf. spelaeus) ont disparu
(Manaseryan 1999). Bien entendu, la disparition de ces espèces du Pléistocène ne s’est pas produite d’un

période relativement longue dans des biotopes qui leur étaient propices. L’analyse de la composition des

L’HOLOCÈNE

Au début de l’Holocène, la distribution géographique de la majeure partie des vertébrés encore

de la rivière Araxe étaient remplies de castors ( ). Les bisons du Caucase ( cf. priscus)
vivaient en grand nombre dans la zone forestière des hauts plateaux, en particulier dans la cuvette du
lac Sevan. Les sangliers ( ), les chevreuils ( ) et les cerfs ( )
étaient répandus sur l’ensemble du territoire. On trouvait un cheval sauvage (Equus sp.) dans la vallée de
l’Ararat et la plaine de Shirak, l’onagre (Equus hemionus) et la gazelle ( cf. subgutturosa) dans les
plaines de la vallée de l’Araxe. Dans les forêts humides de l’actuel Irum subsistait une espèce relique de
grand cervidé, l’élan (Alces alces ) et des chèvres bézoars (
caucasica) occupaient toutes les régions montagneuses d’Arménie. L’invasion d’une faune de climat
chaud, le daim (Dama sp.) apparaît au début de
l’Holocène sur le plateau arménien (Mezhlumyan 1988). Au milieu de l’Holocène qui, d’après les datations

Bronze 2

réduction du nombre des vertébrés. Le bassin forestier du lac de Sevan se transforme alors en une zone au
couvert végétal clairsemé dans laquelle des forêts reliquats formaient de petits isolats. De vastes espaces
steppiques apparaissent. Ces changements contribuent à la réduction des biotopes favorables au bison et à
la disparition de cette espèce. Le bison subsistait probablement encore dans cette région au IIe millénaire
av. J.-C. car des vestiges osseux ont été retrouvés à Ayrivan ( ) 3.

2.  Il n’y a pas eu de vestiges archéologiques découverts sur le territoire de l’Arménie pour les périodes du Mésolithique
et du Néolithique ancien, ce qui introduit un hiatus, entre autres, dans les chroniques paléontologiques.

3.  Il convient de noter que les bisons n’ont été répertoriés que dans la région du lac Sevan (Mezhlumyan, Manaseryan
1971).

e
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au cours de l’Holocène 4. Nous n’avons pas de données certaines en ce qui concerne les causes de la
disparition de certaines espèces de vertébrés. Il faut souligner que nos analyses sont parfois basées sur les
résultats des fouilles de sites archéologiques dont les périodes d’occupation peuvent correspondre à un
intervalle de temps très long comme Néolithique/Moyen Âge, c’est-à-dire un intervalle au cours duquel la

anthropiques.
Les gravures rupestres des montagnes de Geghama, de Vardenis et de Syunik en Arménie résument

(Karakhanyan 1970 ; Martirosyan 1981). Les gravures des périodes les plus anciennes (Ve-IVe millénaires

(IIIe et IIe millénaires av. J.-C.), des personnages anthropomorphes sont représentés en train d’attaquer
). Les méthodes de chasse étaient

variées et la battue, éventuellement à l’aide de panthères, était une technique connue. Les animaux pouvaient
également être refoulés vers des enclos par des chiens. Des scènes plus rares et certainement plus récentes
montrent des chasses à cheval (Manaseryan 2003). Dans certains cas, les accidents du terrain étaient utilisés

piéger les animaux.

Les proies privilégiées des chasseurs, dont on retrouve les vestiges osseux dans les fouilles
archéologiques, sont les cerfs et les équidés (des chevaux et des onagres) ; plus rarement, des aurochs,

probablement pour d’autres raisons que leur valeur carnée, c’est le cas du castor, de la panthère, du loup,
du chacal et du renard par exemple.

La réduction des biotopes naturels, l’extension des terres cultivées ainsi que les conséquences

(Tsalkin 1972). Cependant, les ossements de chevaux sont très fréquents dans les niveaux des occupations postérieurs
au Paléolithique. Ils sont présents dans les détritus de consommation et, dans les tombes, on trouve des crânes et des
squelettes entiers. Il n’est pas exclu que dans certains sites d’Arménie, le cheval sauvage coexiste avec le cheval
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IIe millénaire av. J.-C., le nombre des hémiones et des gazelles ( ) qui vivaient dans les plaines. Les

de l’Holocène alors qu’elles sont très rares dans les sites de la période urartéenne 5.

LES EXTINCTIONS DES GRANDS VERTÉBRÉS À LA FIN DE L’HOLOCÈNE

Les sources littéraires anciennes témoignent de l’existence de grandes battues pour chasser les hémiones
et les gazelles dans la vallée de l’Araxe au tout début du Moyen Âge (« Le Livre de l’Arithmétique », Anania
Shirakatsi, V

e

techniques et l’outillage de chasse atteignent leur apogée (Manaseryan 1997). Le lion ( ), la panthère,

disparu ensuite un peu plus tardivement. Les vestiges de cerfs ( ), d’après le nombre de restes, étaient
les plus fréquents parmi les vestiges des ongulés sauvages récoltés dans les sites urartéens, de l’Antiquité

même dans les structures funéraires. Cela démontre bien l’existence d’une chasse intensive qui a conduit à
leur extermination totale puisque, aujourd’hui, ils ont disparu de la faune arménienne.

) était assez commun dans les restes de
faune des fouilles archéologiques (

reste à craindre si les conditions ne changent pas. La panthère asiatique ( ), l’ours brun
transcaucasien ( , ), le putois marbré (Vormela peregusna), la loutre du Caucase (Lutra

), la chèvre bézoar ( ), le porc-épic ( ont également
presque complètement disparus ( , ArmSSR 19). L’habitat naturel et la
taille des populations se sont considérablement réduits pour une centaine d’espèces de vertébrés, parmi
lesquelles dix-huit espèces de mammifères et soixante-six espèces d’oiseaux, qui risquent de disparaître à
court terme.

5.  Elle apparaît dans la faune du site d’Horum, mais sur ce site l’espèce sauvage la plus présente est le cerf (Badaljan
1994).

e

e er
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Ovis ammon
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CONCLUSION

Les études archéozoologiques menées jusqu’à présent sur les faunes pléistocènes et les faunes holocènes
d’Arménie permettent de faire ce bref survol de l’état des lieux dans ce pays. Elles soulignent la diversité

climatique de l’Holocène, bien que l’impact des hommes ait certainement joué très tôt un rôle dans la
disparition des plus grands vertébrés. La plupart des autres espèces ont disparu ou vont disparaître en raison

e millénaire av. J.-C. Cette pression s’est
exercée d’abord par les activités de chasse à grande échelle, puis par l’augmentation des terres cultivées,

aveuglément depuis les origines, est décrite sans détours par Lucrèce au I
er s. av. J.-C. dans ses quelques

ils poursuivaient les bêtes des forêts en leur lançant des pierres à la fronde, en les écrasant de leurs massues ;
ils triomphaient de la plupart, quelques-unes seulement les faisaient regagner leurs retraites ».6 En d’autres
mots, les hommes semblent avoir depuis toujours pesé sauvagement sur leur environnement animal.

Que peut-on tirer de ce triste état des lieux ? L’Arménie est un véritable musée naturel en plein air, mais
le monde animal est une composante particulièrement vulnérable de la nature et il souffre de l’exploitation
peu avisée que l’on en a fait.
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